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Elle soutient, en France et à l’étranger, des projets d’intérêt 
général et sans but lucratif concourant au développement 
durable des territoires. Ses domaines d’intervention prioritaires 
sont l’urgence humanitaire et l’aide au développement, 
l’accompagnement vers l’emploi et le lien social, la protection 
de l’environnement et de la biodiversité.

Son originalité est de faire accompagner chaque projet 
par un parrain ou une marraine, et de favoriser le mécénat 
de compétences, apportant ainsi à ses partenaires, associations 
et institutions, les savoir-faire du réseau de collaborateurs 
volontaires Veoliaforce.

Depuis sa création en 2004, la Fondation a soutenu plus 
de 1 600 projets et mené plus de 250 missions de mécénat 
de compétences.
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Ils ne s’engagent pas pour subir  
mais pour relever, ils ne se contentent 
pas du possible, ils visent l’impossible. 
Comment s’en approchent-ils ? 
Grâce à leur professionnalisme et 
à leur détermination, à leur créativité 
et à leur expérience, grâce à l’appui 
sans faille du groupe Veolia, 
des partenaires de la Fondation 
et des populations locales. Sur place, 
ils forment des communautés 
éphémères, dans lesquelles chacun 
apporte ses compétences, 

amplifiant les qualités des autres par le travail d’équipe ; des communautés 
pour lesquelles ils délaissent leur vie habituelle afin de secourir des vies 
menacées. Le travail de terrain, précis, caché, humble, en conditions difficiles, 
est le cœur de leur mission. Leurs résultats ne se jugent pas sur le nombre, 
car les moyens de la Fondation sont et seront toujours infimes devant l’océan 
des détresses humaines, mais par les vies sauvées, relancées, transformées, 
par l’environnement restauré ou protégé.

Pisciculture au Sénégal, soutien à l’expédition scientifique Tara, Prix du Livre 
Environnement, gestion des déchets en Mauritanie… Ce sont d’autres exemples 
des actions conduites par la Fondation en 2022. Il n’est pas possible de les citer 
toutes, mais toutes font la fierté du groupe Veolia, toutes disent quelque chose 
des desseins que poursuit la Fondation, à sa petite mais précieuse échelle :  
être un artisan de paix dans les pays en proie à la violence, un vecteur de 
solidarité là où les liens se distendent, une source d’espérance quand les ténèbres 
s’épaississent. Peu de vocations sont aussi nécessaires, peu sont aussi belles.

2022 aura hélas été une année intense pour la Fondation. Hélas, car elle 
fut rythmée par la guerre en Ukraine, les inondations du Pakistan, la tempête 
tropicale Fiona en Guadeloupe… Autant de drames et de catastrophes sur 
lesquels la Fondation s’est mobilisée pour atténuer la violence de la nature 
et celle des hommes, pour sauver un maximum de vies.

Quand sonne la guerre et que l’histoire redevient tragique, quand la nature 
frappe et meurtrit, la Fondation répond toujours présent pour témoigner de sa 
solidarité active, concrète, rapide, efficace. Elle n’agit jamais seule, mais de concert 
avec d’autres acteurs de l’humanitaire ou du développement, avec lesquels elle 
a l’habitude de se coordonner. De par ses interventions, elle est bien placée pour 
savoir qu’il n’y a pas de succès sans coopération ni de résilience sans solidarité.

Les crises dictent une partie de l’agenda de la Fondation, mais une partie 
seulement. Ses activités s’inscrivent à la fois dans l’immédiat des besoins 
et dans la longue durée, dans l’urgence humanitaire et dans l’aide au 
développement, dans le rétablissement au plus pressé des services essentiels 
et dans la lutte de longue haleine contre la précarité. Ces tâches sont variées, 
exigeantes, heurtées par l’imprévu. Ces tâches sont immenses, sans aucun doute, 
mais elles sont indispensables, et les volontaires de la Fondation s’y donnent 
entièrement, compensant par leur passion la modestie de leurs moyens.

Viser l’impossible
ANTOINE FRÉROT
Président de Veolia  
Président de la fondation Veolia
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Nous participons 
à la résilience 
des services essentiels
THIERRY VANDEVELDE
Délégué général de la fondation Veolia

L’année 2022 a été percutée par le retour  
de la guerre en Europe. Comment  
la Fondation s’est-elle mobilisée face 
à cette situation nouvelle ?

Thierry Vandevelde : Dans toutes les crises, 
qu’elles soient ponctuelles ou amenées  
à durer, nous sommes d’abord à l’écoute  
de nos parties prenantes. Quand la guerre  
a commencé sur le territoire ukrainien,  
nous avons d’abord interrogé nos partenaires 
du secteur humanitaire pour identifier notre 
plus-value et définir comment nous pourrions 
être le plus utiles. Avec la Croix-Rouge 
française (CRF), nous avons ainsi mené une 
mission en Moldavie, pour évaluer la situation 
d’accès à l’eau, à l’assainissement et à 
l’hygiène à la frontière moldo-ukrainienne. 
Parallèlement, avec la Sade, filiale de Veolia,  
et son antenne moldave, nous avons organisé 
l’acheminement de près de 200 sanitaires 
pour équiper des centres d’accueil et 
d’hébergement, notamment à Giurgiulesti.  
Le fournisseur de ces cabines de toilettes, 
Sebach, à l’origine du don, nous a fait 
confiance pour organiser l’opération.  
C’est une vraie reconnaissance de notre  
savoir-faire en matière de gestion de crise  
et nous en sommes fiers.

Les collaborateurs du groupe se sont 
également manifestés en répondant à l’appel 
aux dons de la Fondation…

T. V. : Nous avons entendu l’émotion  
collective de nos collègues, à travers le monde, 
qui ont souhaité soutenir l’effort des ONG 
présentes sur le terrain.

Nous leur avons proposé de mutualiser  
leurs dons pour les orienter vers des 
organisations dont nous connaissons 
l’expertise en matière de soutien aux 
populations déplacées ou réfugiées, 
notamment Solidarités International et la CRF. 
Avec cette dernière, nous avons également 
organisé le renfort ponctuel de son atelier 
d’insertion, Croix-Rouge Insertion, par des 
volontaires Veoliaforce pour mettre en kit 
du matériel d’hygiène, ensuite acheminé sur 
le terrain par nos partenaires ONG. Cet élan 
de solidarité, cette mobilisation tous azimuts  
de nos volontaires Veoliaforce est une force 
qui nous guide tous les jours à la Fondation.

Sur quels terrains les volontaires  
Veoliaforce ont-ils été engagés en 2022 ?

T. V. : A l’automne, traditionnelle période 
cyclonique, la tempête Fiona a frappé 
la Guadeloupe, compromettant l’accès à l’eau 
pour plusieurs dizaines de milliers d’habitants. 
Nos experts Veoliaforce ont déployé 
en quelques heures nos unités mobiles 
de potabilisation de l’eau, les Aquaforces, 
avant de les repositionner dans les locaux 
de la Plateforme d’intervention régionale 
Amériques Caraïbes (Pirac) de la Croix-Rouge. 
Au Pakistan, c’est avec Médecins Sans 
Frontières que nous sommes intervenus, au 
dernier trimestre, après les pluies diluviennes 
qui avaient frappé le pays. L’opération, que 
vous découvrirez plus en détail dans ce rapport 
annuel, est une belle démonstration de notre 
capacité à fédérer les expertises du secteur 
associatif et du privé. Et c’est indispensable, 
parce que partout, nous le constatons,  

la fréquence et l’intensité des événements 
climatiques augmentent violemment.  
Nous participons, ensemble et, concernant  
la Fondation, avec nos Aquaforces,  
à la résilience des services essentiels.  
Mais cela reste un vrai sujet.

Comment aller plus loin ?

T. V. : Nos interventions nous conduisent, 
modestement, à panser certains déséquilibres 
du dérèglement climatique. Mais il faut aller 
plus loin et imaginer d’autres modèles, 
penser un avenir différent, se projeter 
dans un environnement encore mal défini. 
Nous le faisons en promouvant les auteurs 
qui dessinent ce futur, qui proposent des récits 
d’avenir, avec le Prix du Livre Environnement. 
Nous le faisons aussi et surtout en cherchant 
des solutions, en innovant pour s’adapter 
à la réalité du terrain et l’exigence d’être 
plus respectueux de l’environnement. 
Je vous en donne un exemple : au Sénégal, 
un important projet de pisciculture soutenu 
par la fondation Veolia, déjà innovant 
socialement et techniquement, a été prolongé 
par l’installation de panneaux voltaïques pour 
sécuriser l’alimentation autonome du site.

Quelles sont les perspectives  
pour l’année à venir ?

T. V. : Pour la fondation Veolia, 2023 sera  
une année de capitalisation et de transition. 
Capitalisation parce que dès le premier 
trimestre se tiennent les Ateliers WASH de 
l’humanitaire. Ces rencontres professionnelles 
réunissent des acteurs privés et publics autour 
d’échanges sur l’accès à l’eau potable et  
à l’assainissement, deux enjeux essentiels 
pour assurer la protection des populations,  
des ressources et de l’environnement. 
Capitalisation aussi parce que le retour,  
en octobre dernier, de la goélette Tara après  
sa mission Microbiome, devrait donner lieu 
à des publications. Transition enfin, 
parce que le mandat en cours de la Fondation 
prend fin le 31 décembre 2023. Pour anticiper 
la suite, David Poinard, cadre Veolia, a rejoint 
l’équipe à mes côtés en tant que délégué 
général adjoint. Une belle année nous attend !
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UNE MOBILISATION COLLECTIVE POUR 
SOUTENIR LES POPULATIONS RÉFUGIÉES
Dès le début du conflit engagé à l’Est de l’Europe, la fondation Veolia s’est mobilisée avec ses partenaires 
(Croix-Rouge française, Médecins Sans Frontières, Solidarités International, ministère de l’Europe  
et des Affaires étrangères, agences onusiennes…) pour soutenir les populations touchées par le conflit.  
Des besoins prioritaires ont été identifiés autour de l’accès à l’hygiène dans les centres de transit  
et d’hébergement qui accueillent les réfugiés.

Près de 200 sanitaires ont été acheminés en Moldavie  
et en Ukraine. Huit semi-remorques sont partis de France  
pour positionner 72 unités dans des camps en Moldavie  
et 120 sanitaires en Ukraine, dans la région de Lviv. Ces cabines 
de toilettes équipent des points de passage de frontières 
(centres de transit ou d’hébergement), notamment le centre 
d’accueil de Giurgiulesti. D’autres centres et postes frontières 
ont été identifiés par les pouvoirs publics moldaves, à Palanca 
et à Causeni notamment, où les cabines sont installées  
en fonction des besoins et de l’évolution de la situation.

DES SANITAIRES 
POUR 4 000 RÉFUGIÉS

— UNE OPÉRATION MENÉE AVEC LE SOUTIEN DE LA SADE 
(VEOLIA) ET DU FOURNISSEUR DE SANITAIRES MOBILES SEBACH

L’EXPERTISE EAU 
ET ASSAINISSEMENT 

DE LA FONDATION 
SUR LE TERRAIN

— UNE MISSION VEOLIAFORCE MENÉE  
AVEC LA CROIX-ROUGE FRANÇAISE EN MOLDAVIE

DES ACTIONS MENÉES  
AVEC L’IMPLICATION  
ET LA GÉNÉROSITÉ DES 
COLLABORATEURS VEOLIA

Un élan de solidarité sans 
précédent s’est élevé au sein 
du groupe Veolia face 
au conflit engagé à l’Est de 
l’Europe. La fondation Veolia 
a mis en place un dispositif 
pour permettre aux 
collaborateurs de participer 
au financement de l’aide 
humanitaire déployée 
en Ukraine et dans la région. 
Plus de 700 collaborateurs 
y ont souscrit. L’engagement 
des collaborateurs Veolia a 
également pris la forme d’une 
opération de mécénat de 
compétences : des volontaires 
Veoliaforce sont venus 
renforcer les capacités de 
production de Croix-Rouge 
Insertion/Vif ! lors du pic 
d’activité lié à la commande 
des 1320 kits d’hygiène.

kits d’hygiène ont été constitués  
avec Croix-Rouge Insertion/Vif !  

pour être ensuite acheminés  
et distribués sur le terrain

1 320
Des kits d’hygiène, qui couvrent chacun les besoins 

d’une famille de cinq personnes pour un mois, ont été 
constitués par Croix-Rouge Insertion/Vif !, une filiale 
de la Croix-Rouge française, pour être ensuite distribués 
sur le terrain. Fidèle à sa mission de promotion de l’insertion 
professionnelle, la fondation Veolia a confié la réalisation 
de ces 1320 kits à un acteur important du secteur, 
tout en se coordonnant avec les ONG présentes en Europe 
de l’Est pour répondre aux besoins exprimés.

Une évaluation de la situation d’accès à l’eau, 
à l’assainissement et à l’hygiène (WASH) à la frontière  
moldo-ukrainienne a été menée sur le terrain pendant 
une dizaine de jours. Les équipes de la Croix-Rouge française 
et les experts Veoliaforce de la fondation Veolia ont mutualisé 
leurs compétences pour mener un audit des besoins, 
évaluer la capacité des infrastructures locales à y répondre 
et proposer des solutions.

DES KITS D’HYGIÈNE 
POUR 6 600 PERSONNES

— UN ATELIER D’INSERTION DE LA CROIX-ROUGE FRANÇAISE 
ET DES VOLONTAIRES VEOLIAFORCE  

MOBILISÉS POUR RÉALISER DES KITS D’HYGIÈNE
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MISSIONS
D’EXPERTISE

 PAKISTAN Une intervention menée avec Médecins 
Sans Frontières a conduit six experts Veoliaforce à 
partir sur le terrain pour donner accès à l’eau aux 
populations touchées par les inondations.
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Une mission Veoliaforce,
c’est une adaptation
permanente à des écueils
qu’on n’aurait pas imaginée.
FRÉDÉRIC GOGIEN

Une Aquaforce, c’est une machine
et du savoir-faire humain.
ROMAIN THÉMEREAU

PAKISTAN
UNE INTERVENTION VEOLIAFORCE 
APRÈS DES INONDATIONS MEURTRIÈRES
Les événements climatiques extrêmes se multiplient et le Pakistan a de nouveau payé un lourd tribut  
en 2022. Les fortes précipitations qui se sont abattues sur le pays ont conduit à des inondations 
catastrophiques qui ont fait au moins 1 700 morts. Face à cette situation, Médecins Sans Frontières  
a sollicité l’appui des volontaires Veoliaforce de la fondation Veolia qui se sont rendus sur le terrain 
afin d’assurer un accès à l’eau potable.

Fonte des glaciers, mousson déréglée avec des précipitations démultipliées… 
Les inondations ont débuté au Pakistan en juin 2022 et, début septembre,  
près de 10 % de la superficie du pays était noyée sous les eaux. Près de 1 million 
de maisons ont été détruites ou endommagées. Les autorités estiment que  
33 millions de personnes ont été affectées, soit un habitant sur sept.

Pour prêter assistance aux communautés touchées, Médecins Sans Frontières 
(MSF) a mobilisé ses équipes et ses partenaires. Parmi eux, la fondation Veolia  
a mis à disposition l’expertise de ses volontaires Veoliaforce et ses unités 
mobiles de potabilisation de l’eau, les Aquaforces, pour intervenir sur place.

Dans le district de Nowshera dans le nord du pays (Khyber Pakhtunkhwa), 
deux Aquaforces 2000 (1) ont été déployées pour fournir de l’eau pendant 
que les équipes MSF travaillaient à la remise en état des puits des villageois, 
colmatés et souillés par les inondations. Cédric Thévenot (Veolia Eau, Doubs) 
et Patrick Eychenne (Veolia Eau, Narbonne) ont été appuyés, à distance, 
par des experts Eau du Groupe pour potabiliser une eau à très forte turbidité. 
Frédéric Gogien (Veolia Eau, Rhône) leur a succédé pour, trois semaines durant, 
poursuivre l’exploitation des Aquaforces et la formation des personnels locaux. 
Objectif : que la production perdure après le départ des volontaires Veoliaforce.

Au Sud, dans le Sindh, trois experts Veoliaforce ont rejoint les équipes de 
MSF. Nathalie Vigneron-Larosa (Veolia Industries Global Solutions, Aubervilliers), 
Romain Thémereau (Veolia Eau, Loir-et-Cher) et Romain Verchère (Fondation 
Veolia) ont déployé deux Aquaforces 2000 dans deux villages situés à proximité 
du large réseau d’irrigation qui alimente le district de Sanghar. Une importante 
phase de formation de personnels issus des populations locales a suivi pour 
s’assurer de la pérennité de la production d’eau après le départ des volontaires.

JOURS DE MÉCÉNAT 
DE COMPÉTENCES

128

AQUAFORCES 2000 
DÉPLOYÉES

4

EXPERTS VEOLIAFORCE 
MISSIONNÉS

6

Retrouvez les témoignages de nos volontaires Veoliaforce  
sur le site de la Fondation : www.fondation.veolia.com

Ce n’est jamais parfait
mais quand c’est bien,

c’est déjà fabuleux.
PATRICK EYCHENNE

Accéder facilement à une expertise
éprouvée, c’est un puissant levier
d’efficacité quand on est sur le terrain.
CÉDRIC THÉVENOT

Une prise de position
et un pari gagné.

NATHALIE VIGNERON-LAROSA

(1) Une Aquaforce 2000 couvre les besoins en eau de 2 000 personnes selon les standards Sphère.
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RDC (1)

L’ACCÈS À L’EAU POUR LUTTER 
CONTRE LE CHOLÉRA
Le programme d’amélioration des infrastructures d’accès à l’eau à Uvira, engagé il y a une dizaine 
d’années par la fondation Veolia avec de nombreux partenaires, entre dans une phase finale.

SÉNÉGAL
PÉRENNISER UN MODÈLE VERTUEUX 
D’AQUAPONIE
Engagé en 2020, le programme mené avec l’Agence nationale sénégalaise d’aquaculture  
pour tester un modèle d’aquaponie simplifiée a pris une nouvelle dimension. Suivi par les experts  
de la fondation Veolia, il tend à être pérennisé.

(1) République démocratique du Congo.

En République démocratique du Congo (RDC), la réémergence du choléra 
est un problème majeur de santé publique, en particulier en milieu urbain. 
Face à ce constat, de nombreux acteurs du développement, dont la fondation 
Veolia, ont décidé de mettre en œuvre une stratégie concertée pour éliminer 
cette maladie d’origine hydrique. Objectif : améliorer les conditions 
socio-sanitaires de la population d’Uvira, grâce à un accès durable à une eau 
de qualité et à la promotion de pratiques d’hygiène.

Avec le soutien permanent et renouvelé de l’Agence française 
de Développement (AFD), les ingénieurs de la Fondation soutiennent 
depuis plusieurs années la Regideso, l’opérateur du réseau, pour mener 
d’importants travaux d’infrastructure. Ces opérations ont conduit à doubler 
la capacité de production de l’usine de traitement des eaux, à construire 
un réservoir, et à réhabiliter et étendre le réseau de distribution. Ce programme 
a été perturbé par la crue de la rivière principale d’Uvira, mi-2020, qui a entraîné 
la destruction du captage d’eau brute qui alimentait l’usine de production d’eau 
potable. La mise en place d’une solution pérenne a été permise par des fonds 
débloqués par l’AFD et le soutien renouvelé de la Fondation. Avec la 
reconstruction du captage, le programme entre dans une phase finale.

Un travail de sensibilisation sur l’origine des maladies diarrhéiques 
et les bonnes pratiques d’hygiène est parallèlement mené grâce à l’ONG 
Oxfam et à la Croix-Rouge française. L’achèvement de ce projet de 10 ans 
permettra à 155 000 personnes d’accéder à un service d’eau potable 
en continu dans les aires de santé touchées par les épidémies de choléra.

Lieu : Uvira (République démocratique du Congo)  
Parrain : Damien Machuel 
Dotations : 60 000 euros, 100 000 euros

SE MOBILISER COLLECTIVEMENT  
CONTRE LE CHOLÉRA

Un appel à l’action a été lancé, 
le 21 mars 2022, à la veille 
du Forum mondial de l’eau 
de Dakar, pour éliminer 
le choléra et les autres maladies 
diarrhéiques en Afrique. 
Comment ? En replaçant l’eau, 
l’hygiène et l’assainissement 
au cœur des stratégies. 
Porté par Ibrahim Assane 
Mayaki, ancien Premier ministre 
du Niger, secrétaire exécutif 
du Nepad, Pierre Lokadi Otete 
Opetha, Secrétaire général 
à la Santé publique au ministère 
de la Santé en République 
démocratique du Congo, 
et plusieurs universitaires 
reconnus, l’appel a été signé, 
entre autres personnalités, 
par trois chefs d’Etat : 
Macky Sall (Sénégal), 
Paul Kagame (Rwanda), 
et Félix Tshisekedi (RDC).

Dr Amadou Alpha Sall,  
Directeur de l’Institut Pasteur de Dakar

Dr Thierry Vandevelde,  
Délégué général de la fondation Veolia

Faire émerger de nouvelles formes d’aquaculture est une nécessité. Il y aura 
bientôt 9 milliards de personnes à nourrir. Et nos ressources, nous le savons, 
sont limitées : nous ne pouvons plus produire notre alimentation en les 
détruisant, en perturbant nos écosystèmes, en vidant l’océan… Notre capacité 
à innover, notamment à créer ou recréer des chaînes alimentaires vertueuses 
et durables, est un élément clé de notre transformation écologique.

C’est dans cette perspective que la fondation Veolia s’est engagée dans 
un programme pilote au Sénégal. Le projet s’appuie sur un modèle d’aquaponie 
simplifiée : un bassin piscicole est construit au milieu de champs. 
Pour l’alimenter, un puits équipé d’une pompe solaire permet l’envoi de l’eau 
à l’entrée du bassin. Le bénéfice, pour le collectif qui l’exploite, est double : 
une production piscicole et l’utilisation de l’eau du bassin, chargée en azote, 
phosphate et potassium grâce aux poissons, pour irriguer les terres maraîchères 
voisines. Le remboursement du crédit par les bénéficiaires permet au GIE (1) 
de financer un autre bassin et d’assurer la réplicabilité du dispositif.

Les experts de la Fondation suivent de près l’évolution des premiers bassins 
pour apporter les mesures correctives nécessaires, trouver des solutions 
quand des écueils surgissent, et assurer la pérennisation du modèle.

(1) Groupement d’intérêt économique.
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PROJETS
SOUTENUS

 LE PROGRAMME WAPIDI permet de multiplier 
les points d’accès à l’eau, facteurs de stabilisation 
territoriale, face à l’intensification et l’allongement 
des périodes de stress hydrique.
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 2022  Reboiser durablement  
au cœur du Sahel
G R A N D E  M U R A I L L E  V E RT E

Né dans les années 1970, le projet de la 
Grande muraille verte (GMV) vise, d’ici à 2030, 
une double ambition : restaurer 250 millions 
d’hectares de terres dégradées, principalement 
pour une utilisation agricole, et créer 
10 millions d’emplois, ce qui permettra de 
séquestrer 250 millions de tonnes de carbone.

Onze pays d’Afrique subsaharienne sont 
traversés par la GMV qui doit s’étendre sur 
7 600 km et 15 km de large. Techniquement, 
cette Grande muraille est conçue comme une 
bande d’espèces végétales adaptatives face 
à la sécheresse. L’objectif est de créer une zone 
arborée écologiquement et économiquement 
viable pour les riverains. Pour ces populations 
rurales, en partie nomades, rénover un milieu 
dégradé par le surpâturage, les feux de brousse 
et des déficits hydriques réguliers, est 
un impératif. Le projet connaît une phase 
d’accélération en 2022 avec le lancement 
d’une plateforme pour harmoniser les efforts 
de l’ensemble des partenaires financeurs 
et catalyser les actions communes.

 De l’énergie  
durable pour des villes  
camerounaises
A S S O C I AT I O N  I N T E R N AT I O N A L E 
D E S  M A I R E S  F R A N CO P H O N E S  ( A I M F )

Pays de tous les contrastes, le Cameroun 
bénéficie d’un potentiel énergétique important 
mais peu utilisé. La ressource solaire, en 
particulier, n’est que très peu exploitée. Face 
à ce constat, le Réseau des femmes élues locales 
du Cameroun (Refela-Cam) s’est mobilisé pour 
mettre en œuvre des actions pilotes sur l’énergie 
durable dans l’ouest du Cameroun avec le 
soutien de l’Association internationale des maires 
francophones (AIMF). En 2016, le projet portait 
sur Bangangté et Fokoué, villes respectivement 
situées dans les départements du N’Dé et de 
la Menoua, pour permettre la mise en place 
d’un réseau d’éclairage public à partir de l’énergie 
solaire et la création d’une petite centrale 
hydroélectrique. La démarche était documentée 
pour partager les bonnes pratiques et permettre 
d’essaimer sur tout l’Ouest camerounais.

En 2022, le succès du programme a conduit 
à envisager une nouvelle phase, élargie 
à sept nouvelles communes, toutes dirigées 
par des femmes membres du Refela-Cam. 
Les projets concernent plusieurs infrastructures : 
éclairage public, électrification d’édifices publics, 
miniréseau et pompage solaire d’eau potable.

Lieu : Cameroun  
Parrain : Richard Nana-Dwanang 
Dotation : 100 000 euros

 L’accès à l’eau, facteur de stabilisation territoriale
WA P I D I  ( WAT E R  F O R  P E A C E  A N D  D E V E L O P M E N T )

Quand une région est ébranlée par un 
conflit armé ou par le dérèglement climatique, 
l’accès à l’eau se dégrade. Il est pourtant une 
condition du développement humain et de 
la stabilité d’un territoire. Avec le programme 
d’actions Wapidi, l’enjeu est de multiplier 
les points d’eau dans le Nord malien.

Au Mali, la fondation Veolia a imaginé 
avec plusieurs partenaires un programme 
pour améliorer les conditions de vie des 
populations en réduisant le stress hydrique, 
dans un contexte de raréfaction des 
ressources. Grâce à des partenariats 
de confiance avec les autorités publiques 
et des acteurs privés locaux, Wapidi peut 
cibler des régions jugées à risque et, à ce titre, 
difficilement accessibles aux ONG 
internationales. Fruit d’un partenariat entre 
la fondation Veolia et la Centre de crise et 
de soutien (CDCS) du ministère de l’Europe 
et des Affaires étrangères français, il est mis 
en œuvre par les partenaires maliens de la 
fondation Veolia. Cinq villages dans les régions 
de Kayes, Kidal, Mopti, Gao et Tombouctou 
ont été retenus pour la mise en place de points 
d’adduction à l’eau potable. Concrètement, 
des forages profonds reliés à des châteaux 
d’eau destinés à alimenter directement des 
bornes-fontaines et abreuvoirs sont réalisés. 
Un accent est mis sur l’intermédiation sociale, 
soit la mise en place de comités de gestion, 

la formation du personnel gérant, 
et l’organisation de sessions de sensibilisation 
à l’hygiène à destination des populations. 
Elle est une condition sine qua non de la 
pérennité du projet, tout comme l’implication 
de femmes et de jeunes.

Lieu : Mali  
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotations : 400 000 euros (Sahélienne de l’eau, 
de l’énergie et du bâtiment – Seeba, 
Association pour un développement durable 
– Aded), 20 000 euros (Aded), en plus de la 
dotation du CDCS de 350 000 euros

AFRIQUE

(1) République démocratique du Congo.

RDC
Comité national d’action  
Eau Hygiène Assainissement (CNAHEA)
Bilan et prospective autour d’un programme  
national d’élimination du choléra. 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 75 000 euros

RDC (1) 
Faculté de médecine  
Université de Kinshasa
Évaluer et suivre scientifiquement un 
programme d’élimination du choléra. 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 30 000 euros

AFRIQUE
Dicastère pour le service  
du développement humain
Programme d’amélioration de l’accès à l’eau et à 
l’assainissement dans des structures hospitalières. 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 70 000 euros

Lieu : Sahel  
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotations : 60 000 euros (Afar-GMV),  
60 000 euros (Association Leeket Bi), 10 000 euros 
(Université Cheikh Anta Diop de Dakar – Ucad)
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MONDE Une mission Veoliaforce,
c’est une aventure
collective !
ANTONELLA FIORAVANTI
Ingénieur au sein du groupe Veolia  
depuis 1998, est volontaire Veoliaforce depuis 
plus de vingt ans. Elle a suivi le projet mené  
à Haïti avec MSF depuis sa genèse.

MONDE
Équipements Veoliaforce
Renouvellement du stock d’intervention d’urgence et 
développement de nouveaux équipements Veoliaforce. 
Parrain : Damien Machuel 
Dotation : 300 000 euros

MONDE
Formations et événements Veoliaforce
Organisation de sessions de formations  
pour les volontaires Veoliaforce et de rencontres 
interprofessionnelles sur le thème de l’eau, 
l’assainissement et l’hygiène dans l’humanitaire :  
les Ateliers WASH. 
Parrain : Damien Machuel 
Dotation : 45 000 euros

MONDE
Appui à l’action humanitaire  
dans la crise ukrainienne
Abondement des dons des collaborateurs du groupe 
Veolia pour soutenir nos partenaires ONG présentes  
sur le terrain et permettre des opérations de solidarité 
(voir pages 6-7). 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 30 000 euros

 Imaginer, concevoir et développer  
des innovations pour le secteur humanitaire
M É D E C I N S  S A N S  F R O N T I È R E S

En apportant son soutien à Médecins Sans 
Frontières (MSF), la fondation Veolia confirme 
sa volonté d’innover aux côtés de ses 
partenaires. Avec l’ONG, elle s’est engagée 
dans un vaste programme pour imaginer, 
concevoir et développer de nouveaux modes 
opératoires et de nouveaux équipements 
susceptibles d’être mis en œuvre en situation 
d’intervention humanitaire.

L’innovation est au cœur de la démarche 
de la fondation Veolia. Avec MSF, 
un de ses partenaires de longue date dans 
l’intervention humanitaire, elle s’est engagée 
dans un vaste programme de recherche-
action. Depuis 2014, l’objectif est de tester 
de nouveaux modes opératoires et de 
nouveaux équipements susceptibles d’être 
mis en œuvre en situation d’intervention 
humanitaire dans les secteurs d’expertise 
de la Fondation. L’efficacité de la coopération 
entre les deux organisations tient à une 
méthodologie de partenariat efficace 
et adaptée aux modes de fonctionnement 
de la fondation Veolia et de MSF. Le principe 
est simple : l’ONG sollicite la Fondation 
sur des problématiques proches des métiers 
du groupe Veolia et la Fondation met 
à disposition des experts, volontaires 
Veoliaforce issus du Groupe, pour suivre 
chaque sujet.

La question de l’assainissement fait ainsi 
l’objet de plusieurs programmes de 
recherche/action, dont l’un, amorcé en 2018, 
a pris forme à Haïti, à l’hôpital du quartier 
Drouillard de Port-au-Prince. Les eaux usées 
des hôpitaux sont potentiellement plus 
toxiques que les eaux usées classiques à 
cause des résidus médicamenteux et des 
concentrations de désinfectants élevées. 
Elles sont aussi potentiellement plus 
chargées en pathogènes (bactéries, virus…). 

Pour les traiter, MSF et la fondation Veolia 
ont travaillé sur des solutions et sur le 
dimensionnement d’une station adaptée 
pour traiter ces effluents hospitaliers. 
Plusieurs volontaires ont également été 
mobilisés sur ce programme.

La question de l’assainissement et 
des eaux usées est également au cœur 
de programmes sur la désinfection tertiaire 
auprès d’un hôpital en République 
centrafricaine et sur la gestion des boues 
de latrines à Old Fangak, au Sud-Soudan. 
La collaboration entre les deux organisations 
se poursuit sur les autres volets que sont 
la potabilisation de l’eau avec, notamment 
le développement de l’Aquaforce RO pour 
traiter les eaux saumâtres, et la gestion 
des déchets avec les sujets du recyclage 
des batteries et des déchets électroniques. 
L’objectif est, notamment, de permettre 
à MSF de mieux maîtriser son empreinte 
environnementale et de gagner en 
autonomie lors des interventions.

Lieu : Monde  
Parrain : Romain Verchère 
Dotation : 150 000 euros LIBAN

Solidarités International
Recherche-innovation autour des boues issues 
des latrines installées dans les camps de réfugiés. 
Parrain : Romain Verchère 
Dotation : 24 020 euros

FRANCE
Partenariat français pour l’eau (PFE)
Soutien au groupe de travail « WASH  
en contextes de crises et de fragilités » du PFE,  
réseau multi-acteurs sur le thème de l’eau. 
Parrain : David Poinard 
Dotation : 30 000 euros

Retrouvez les témoignages de nos volontaires Veoliaforce  
sur le site de la Fondation : www.fondation.veolia.com

L’objectif en mission,
c’est de faire avancer le projet.

MEREL DE WILDT
Chef de projet ingénierie chez 

 Veolia Water Technologies, 
a réussi à partir en mission à Haïti  

entre deux confinements de l’année 2020.  
Avec un maître-mot : l’adaptabilité…
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FRANCE

Enjoué mène une activité de collecte, 
de reconditionnement et de revente de jeux 
et de jouets en employant et valorisant 
les compétences de femmes et d’hommes 
éloignés de l’emploi, à l’échelle de la 
Métropole de Lyon. D’anciens demandeurs 
d’emploi participent au fonctionnement 
d’Enjoué. Ces femmes et hommes, employés 
par la structure, peuvent ainsi acquérir 
de nouvelles compétences et se former dans 
les domaines de la vente, de l’enfance, du tri, 
de l’animation, etc.

Dans le cadre du dispositif Territoires 
zéro chômeur de longue durée (TZCLD) 
soutenu par la fondation Veolia, 
l’association Enjoué a reçu son habilitation 
en tant qu’Entreprise à but d’emploi (EBE). 
Avec le soutien de la Fondation, elle va 
s’agrandir et donner plus de place à la 
collecte, au stockage et à la revalorisation 
des jouets. Pour réaliser ce travail, près 
de 35 emplois sont envisagés d’ici à 2024.

Lieu : Villeurbanne (France)  
Parrain : Philippe Imbert 
Dotation : 10 000 euros

PERSONNES 
EMBAUCHÉES (OCTOBRE 

2020) DANS LES EBE

814

POSTES CRÉÉS 
DEPUIS LE DÉBUT 

DE L’EXPÉRIMENTATION

988

TERRITOIRES 
ENGAGÉS DANS 

L’EXPÉRIMENTATION 
DEPUIS 2016

10

ENTREPRISES À BUT 
D’EMPLOI CRÉÉES 

DEPUIS JANVIER 2017

13

CHIFFRES CLÉS
AU 01/11/2022

 Une innovation majeure 
dans le traitement du chômage
T E R R I TO I R E S  Z É R O  C H Ô M E U R  D E  L O N G U E  D U R É E  ( T Z C L D )

« Territoires zéro chômeur de longue 
durée » est un dispositif novateur pour  
en finir avec le chômage de longue durée. 
Expérimenté à partir de janvier 2017,  
il a été testé dans une dizaine de territoires 
grâce à la mobilisation de plusieurs ONG :  
ATD Quart-Monde, Emmaüs France,  
le Secours catholique, le Pacte civique, 
la Fédération des acteurs de la solidarité…

TZCLD repose sur une conviction : 
transférer le coût social du chômage vers des 
emplois qui répondent à des besoins locaux 
permet de conjuguer développement 
économique d’un territoire, lien social et 
suppression du chômage de longue durée. 
Concrètement, des emplois sont créés grâce 
à des Entreprises à but d’emploi (EBE) aidées 
par l’État, qui embauchent, sur la base 
du volontariat, des chômeurs de longue 
durée en CDI, au Smic et à temps choisi. 
Que font-ils ? Ils sont chargés de réaliser 
des travaux utiles localement mais 
abandonnés par le secteur classique faute 
d’être jugés rentables. Les projets TZCLD 
viennent ainsi compléter, avec un succès 
avéré, les dynamiques territoriales de retour 
à l’emploi existantes, notamment celles 
développées par les structures de l’insertion 
par l’activité économique.

L’association du même nom, Territoires zéro 
chômeur de longue durée, a été créée fin 
2016 pour porter le développement du projet 
en misant sur une large mobilisation. Sur 
les territoires retenus pour l’expérimentation, 
les EBE et les comités locaux pour l’emploi 
(qui réunissent l’ensemble des acteurs du 
territoire) ont pour mission de fédérer tous 
les participants. Parallèlement, un « Fonds 
d’expérimentation territorial contre le 
chômage longue durée structure » perçoit 
les financements et les redistribue aux EBE 

dans les territoires habilités. Le 14 décembre 
2020, une loi est venue sécuriser les 
10 premiers territoires engagés et étendre 
l’expérimentation à, a minima, 50 nouveaux 
territoires. Les budgets publics couvrent 
environ 75 % du coût d’un emploi longue 
durée dans une EBE.

Après un premier soutien à la structure 
nationale et à plusieurs territoires candidats, 
la fondation Veolia a renouvelé son aide 
pour assurer le développement de TZCLD. 
Elle n’est pas la seule à avoir repéré ce dispositif. 
Le caractère innovant du programme est 
remarqué à l’échelle internationale : 
laboratoire du principe de « Job guarantee », 
TZCLD suscite un intérêt croissant. 
L’association fait d’ailleurs partie d’un groupe 
de travail initié par la Commission européenne, 
qui permet un échange de bonnes pratiques 
pour guider les politiques publiques 
européennes. Quand l’innovation est 
remarquée au plus haut niveau, elle peut 
se projeter dans un futur désirable.

Lieu : France  
Parrain : Philippe Lagrange 
Dotation : 150 000 euros

 Quand le retour  
à l’emploi rime avec jouet
E N J O U É
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FRANCE

et en proposant aux collaborateurs du Groupe 
de devenir mentor d’un jeune sur leur 
territoire. Le dispositif est actif en 
Île-de-France, en Auvergne-Rhône-Alpes, 
en Provence-Alpes-Côte d’Azur, en Occitanie 
et dans les Hauts-de-France.

Lieu : France  
Parrain : Marc d’Engrémont 
Dotation : 12 150 euros

Depuis sa création en 2005, Télémaque 
n’a de cesse de créer les conditions d’une plus 
grande équité sociale. Son action vise les jeunes 
élèves méritants et motivés mais freinés par 
des facteurs socio-économiques et culturels.

Pour les accompagner vers la réussite, 
l’association mise sur le mentorat. Elle met  
en place un double tutorat « école-entreprise » 
autour du jeune, qui lui permet d’être 
accompagné par un mentor d’entreprise, 
collaborateur d’une entreprise partenaire,  
et par un référent pédagogique, membre  
de l’équipe pédagogique de son établissement 
scolaire, tous deux bénévoles. Ensemble,  
ils soutiennent l’élève aussi bien pour tout  
ce qui concerne son parcours scolaire que  
son épanouissement personnel. Le mentor 
rencontre une fois par mois le jeune avec 
l’objectif d’agir sur différents leviers : l’accès  
au monde professionnel (échange autour du 
métier du mentor, aide à la recherche de stage 
de 3e, visite de l’entreprise), l’accès à la culture 
(visite de musées, soirée au théâtre, opéra, 
dîner au restaurant), ou encore l’accès à un 
avenir ambitieux (ouverture du champ  
des possibles, lutte contre l’autocensure,  
ouverture du réseau).

Autour de cet accompagnement, 
l’association développe d’autres modalités 
d’intervention dans les collèges et les lycées 
ainsi qu’un nouveau levier digital auprès 
des jeunes. À travers ce modèle, Télémaque 
souhaite créer des passerelles entre le monde 
de l’Éducation nationale et le monde de 
l’entreprise pour donner aux jeunes à haut 
potentiel issus de milieu modeste toutes les 
chances qu’ils méritent pour réussir. L’objectif, 
assumé, de lutter contre le déterminisme 
social, est partagé par la fondation Veolia 
et les collaborateurs du Groupe. Depuis plus 
de 10 ans, la Fondation soutient Télémaque 
en finançant l’accompagnement de jeunes 

FRANCE
Adada
Former et insérer des personnes en grande difficulté, 
dans le respect de l’animal et de l’environnement. 
Marraine : Morgan Bolatre 
Dotation : 5 000 euros

 La cuisine pour échanger et s’intégrer
L E S  C U I STOT S  M I G R AT E U R S

Après la création d’un service de traiteur, 
l’ouverture d’un café-restaurant, la publication 
d’un livre de recettes et la création d’une école 
de cuisine, Les Cuistots migrateurs ouvrent un 
lieu d’échanges et de partage.

Depuis leur création en 2016, Les Cuistots 
migrateurs parviennent à conjuguer insertion 
et vraie activité économique. Entreprise 
sociale innovante, la société emploie des 
cuisiniers réfugiés pour proposer à ses clients 
de la nourriture syrienne, iranienne, afghane, 
népalaise, éthiopienne, bengalie ou encore 
sénégalaise. Cette activité de traiteur s’est 
enrichie, en 2019, d’un restaurant-café ouvert 
dans le 11e arrondissement et d’un livre 
de cuisine publié aux éditions La Martinière. 
Pour continuer à valoriser les talents 
et leurs recettes, l’entreprise s’est engagée 
dans la création d’un lieu de formation 
pour compléter son modèle et aller plus 
loin dans son impact social. Ouverte avec 
le soutien de la fondation Veolia fin 2020, 
l’école propose, sur un même site, une 
méthodologie et un accompagnement 
uniques : cours de français, cours 
de cuisine et soutien personnalisé 
(définition d’un parcours professionnel, 
appui psychothérapeutique individuel).

En 2022, grâce au soutien renouvelé de 
la Fondation, l’association se projette sur 
un centre de formation plus ambitieux. 
Dans un ancien espace industriel de 700 m2, 
à Montreuil, Les Cuistots migrateurs veulent 
réunir, en un lieu unique, l’ensemble de leurs 
activités. L’objectif est de pouvoir former 
davantage de personnes, jusqu’à 170 
à l’horizon 2025. Pour cela, l’association 
diversifie les formats et les parcours de 
formation, en s’ouvrant à l’apprentissage 
et en développant de nouveaux modules, en 
lien avec les métiers du service notamment.

L’autre ambition est de faire de ce lieu 
un espace ouvert, un lieu d’échanges 
et de partages, ancré sur son territoire 
et tourné vers ses acteurs. Concrètement, 
les Cuistots migrateurs veulent y proposer 
des rencontres culturelles et culinaires 
à la fois aux entreprises, aux étudiants, 
aux scolaires et aux habitants. 
L’association entend faire de la cuisine 
une clé du vivre-ensemble dans une société 
multiculturelle en transformation.

Lieu : Montreuil (France) 
Marraine : Salma Gourram 
Dotation : 15 000 euros

 Le mentorat pour révéler 
le potentiel de jeunes méritants
T É L É M A Q U E
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EUROPE MONDE

Plusieurs groupes de travail internationaux 
réfléchissent à une meilleure connaissance 
des océans et à leur place dans l’incontournable 
transformation écologique. Plankton Planet 
est l’un d’eux. Il travaille sur l’observation 
du microbiome aquatique, les capteurs pour 
mesurer l’évolution de cet environnement, 
et la manière d’organiser globalement les 
données acquises localement. Avec la fondation 
de l’université de La Sorbonne, Plankton Planet 
porte le projet Bougainville qui vise à mettre 
en œuvre une première campagne innovante 
de collecte de données. L’innovation tient à la 
fois aux équipements utilisés – des capteurs 
frugaux développés par Plankton Planet – et 
au recours à la flotte de la Marine nationale. 
La mission Bougainville s’appuie en effet 
sur la présence, sur toutes les mers et océans 
de la planète, de navires militaires français 
qui seront équipés en capteurs. L’objectif 
est double. Le projet vise d’abord à mieux 
appréhender les écosystèmes océaniques 
et l’impact des dérèglements climatiques, 
de la pollution ou encore de l’acidification sur 
ces derniers. La mission Bougainville sera 
également l’occasion de repenser la recherche 
à l’aune de la transformation écologique.

Lieu : Monde  
Marraine : Mathilde Nithart 
Dotation : 40 000 euros

En réunissant des ONG, fondations,  
instituts de recherche, institutions nationales 
et internationales, la Plateforme Océan 
et climat (POC) mène des travaux prospectifs 
sur les enjeux océan-climat. Un de ses 
programmes de recherche, Sea’ties, s’intéresse 
aux villes littorales. L’objectif est d’étudier 
les risques liés au dérèglement climatique 
et d’analyser les réponses et solutions qui 
existent d’ores et déjà. Sea’ties propose de créer 
un espace d’échange d’expériences de solutions 
durables, alimenté par les retours de villes 
de taille moyenne présentant une diversité de 
contextes climatiques, géographiques, sociaux, 
économiques et politiques.

Lieu : Monde  
Marraine : Clara Bercovici 
Dotation : 30 000 euros

MÉDITERRANÉE
Veolia Recherche et Innovation (VERI)
Missions de haut niveau d’expertise  
pour appuyer la Fondation sur des  
sujets spécifiques en Méditerranée. 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 25 000 euros

RÉGIONS OCÉANIQUES
Fondation du Prince Albert 2
Évaluation scientifique de 
l’alcalinisation, solution de lutte 
contre l’acidification des océans. 
Marraine : Mathilde Nithart 
Dotation : 30 000 euros

POURTOUR MÉDITERRANÉEN
BeMed (Beyond Plastic Med)
Promotion d’initiatives pour réduire la pollution plastique en Méditerranée. 
Marraines / Parrain : Marine Péglion, Katialine Burgorgue, Nicolas Pont 
Dotations : 20 000 euros (soutien à l’association BeMed), 5 000 euros (dotation issue 
du challenge « One for All » de sobriété numérique mené par la direction fiscale  
du groupe Veolia), 10 000 euros (participation aux travaux du collège d’entreprise)

MONDE
Fondation Tara Océan
Soutien aux expéditions de la goélette Tara. 
Marraine : Mathilde Nithart 
Dotation : 25 000 euros (abondement sur la dotation 
de 25 000 euros de la direction de la communication 
du Groupe, issue de la consultation interne « Inspire »)

Vigie du dérèglement climatique, l’océan 
est menacé. Les habitats côtiers, qui sont 
les plus riches en matière de biodiversité, 
présentent les plus hauts niveaux de pollution. 
La croissance démographique humaine et les 
pratiques industrielles ont généré des facteurs 
de stress sans précédent sur l’océan, les mers 
et les fleuves. Sans interventions urgentes, 
certains écosystèmes côtiers vont s’effondrer 
dans les décennies à venir. Face à ce constat, 
la Fondation Tara Océan, partenaire de longue 
date de la fondation Veolia, s’engage dans une 
nouvelle expédition : Europa, volet maritime 
du programme scientifique européen TREC 
(Traversing European Coastlines), piloté 
par le Laboratoire européen de biologie 
moléculaire (European Molecular Biology 
Laboratory, EMBL).

À partir d’avril 2023, Tara naviguera 
autour de l’Europe, faisant escale dans 
une dizaine de pays. Les scientifiques 
engagés dans l’expédition TREC prélèveront 
des échantillons dans les eaux côtières 
à bord de la goélette et, parallèlement, 
à terre Pour ce faire, ils seront équipés 
de laboratoires mobiles qui faciliteront 
l’analyse in situ. L’accent sera principalement 
mis sur la biodiversité et l’adaptation de la vie 
à l’interface terre-mer et le long des différents 
gradients environnementaux.

Ce projet collaboratif se veut l’instigateur 
d’une nouvelle ère d’exploration de l’interface 
terre-mer, nourrie par des approches intégrées 
afin de mieux comprendre les écosystèmes 
côtiers. Pour le plus grand nombre, les 
interfaces terre-eau constituent la zone de 
contact avec l’écosystème marin. Elles sont 
donc cruciales pour sensibiliser le public sur 
le déclin accéléré de cet environnement.

Lieu : Europe  
Marraine : Mathilde Nithart 
Dotation : 100 000 euros

 Mission Bougainville :  
prendre le large pour mieux  
connaître notre Terre
F O N DAT I O N  S O R B O N N E  U N I V E R S I T É

 Expédition TREC :  
pour une nouvelle compréhension  
des écosystèmes côtiers
F O N DAT I O N  TA R A  O C É A N

 Sea’ties : étudier les risques  
liés au dérèglement climatique 
pour les villes littorales 
et imaginer des solutions
P L AT E F O R M E  O C É A N  E T  C L I M AT
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FRANCE

ANTILLES, FRANCE (SAINT-MARTIN)
Association de Gestion de la Réserve 
Naturelle de Saint-Martin (AGRNSM)
Préservation d’une aire marine dans une 
réserve naturelle nationale. 
Parrain : Thierry Vandevelde 
Dotation : 35 000 euros

AFRIQUE

FRANCE (CANNES)
Les chiffonniers
Création d’un tiers-lieu dans les Alpes-Maritimes. 
Parrain : Nicolas Ricci 
Dotation : 10 000 euros (sous réserve de l’issue 
de l’appel à projets lancé par la communauté 
d’agglomération de Cannes Pays de Lérins)

 À Angers, une boucle  
locale de collecte,  
traitement et valorisation  
des biodéchets
P Ô L E  I N  4 9

Implantée dans le quartier de La Roseraie, 
à Angers, l’association Pôle In 49 identifie 
des besoins non pourvus et, en mutualisant 
les ressources, tente d’y répondre en créant 
des emplois. Entre autres actions menées, 
elle a lancé un marché biologique et local, 
point de départ d’une nouvelle aventure 
autour de la gestion des biodéchets. 
Son initiative consiste à en organiser la 
collecte, le traitement puis la valorisation.

Avec le soutien de la fondation Veolia, Pôle In 
49 va installer un composteur électromécanique 
à proximité des acteurs économiques du 
quartier (supermarchés, restaurants), 
des établissements scolaires (cantines) et 
des bailleurs sociaux. La matière organique 
produite sera valorisée sous forme de compost 
pour amender les sols de l’unité de production 
maraîchère locale et biologique de Pôle In 49.

Au quotidien, un agent nouvellement 
recruté et équipé d’un vélo-cargo, procédera 
au ramassage des biodéchets et jouera le rôle 
d’ambassadeur du tri : il fera le lien entre 
l’association et les habitants. Son travail 
sera soutenu par une campagne d’affichage 
destinée à sensibiliser les résidents voisins.

En imaginant la collecte et le traitement 
de ce qui viendra enrichir ses parcelles 
agricoles, l’association met en place 
une boucle d’économie circulaire pour 
les biodéchets. Un pas de plus dans 
la transformation de nos modes de vie 
à l’aube de la transformation écologique.

Lieu : Angers (France)  
Parrain : Dimitri Bretecher 
Dotation : 20 000 euros

 Mat’low :  
une recyclerie  
dédiée aux matériaux
É CO N O M I E  C I R C U L A I R E  5 6

L’association Économie Circulaire 56 (EC56), 
implantée dans le Morbihan, fédère des 
entreprises et associations pour partager, 
s’entraider et expérimenter. Elle soutient 
également des projets, issus du territoire, 
autour de l’économie circulaire. En 2020, EC56 
a remporté un appel à projets organisé par 
la collectivité de Golfe du Morbihan-Vannes 
Agglomération pour créer, à Vannes, un lieu 
dédié à la valorisation des matériaux de BTP. 
Le projet, baptisé Mat’low, consiste à créer 
cette recyclerie atypique, alimentée par des 
matériaux issus d’apports volontaires 
essentiellement (particuliers, artisans BTP), 
de collecte sur les chantiers ou de récupération 
auprès d’entreprises. Seront également 
organisés des ateliers de bricolage, réparation, 
upcycling ainsi que des événements de 
sensibilisation à la prévention des déchets 
(vente éphémère sur les chantiers) sur le site 
et hors les murs.

Lieu : Vannes (France)  
Marraine / Parrain :  
Carole Ribardière, Yoann Burban 
Dotation : 15 000 euros

 Échanger pour partager  
les solutions de demain
A S S O C I AT I O N  L E S  A M I S  R E C YC L E U R S

À la fois café-cantine, ferme urbaine, atelier 
de réparation collaboratif et centre de 
ressources et d’apprentissage, la REcyclerie est 
un projet multiple autour de l’écoresponsabilité. 
En 2022, elle a axé sa programmation autour 
du thème « Nouveaux plans : équipons-nous 
pour l’expédition du siècle en 2022 ». 
Pour avancer avec ceux qui creusent et ne pas 
oublier celles et ceux qui découvrent, 
la REcyclerie propose une écologie modulaire 
et modulable, multivitesse afin d’offrir à 
chacun le rythme qu’il cherche pour avancer 
dans ses apprentissages, sa consommation, 
ses choix et ses actions. Elle poursuit sa 
politique d’événements faite de grands débats, 
de rencontres, d’ateliers de sensibilisation 
et d’organisation de marchés responsables.

Lieu : Paris (France)  
Marraine : Fanny Demulier 
Dotation : 15 000 euros

 L’école, relais du tri  
des déchets ménagers
M O I  J E U  T R I

Moi Jeu Tri est à l’origine un programme 
socio-éducatif et environnemental. Il part 
de l’idée que c’est par l’intermédiaire 
des enfants, par leur sensibilisation et leur 
éducation, que la gestion des déchets est 
susceptible d’évoluer. Ce sont les élèves eux-
mêmes qui sont incités à apporter, dans leur 
établissement scolaire, les déchets recyclables 
triés à leur domicile. Ces derniers sont ensuite 
acheminés vers le centre de tri adapté pour 
y être valorisés. Et le bénéfice financier tiré 
de cette collecte est réinvesti dans un projet 
social, écologique ou humanitaire au sein de 
l’école, ou dans son environnement proche.

La démarche a été une première fois mise 
en œuvre dans le lycée français de Lomé (Togo), 
en 2016, avant d’être étendue à de très 
nombreux autres élèves, en particulier en 
Côte d’Ivoire. Le programme est déployé 
dans plusieurs dizaines d’écoles d’Abidjan, 
en particulier dans les quatre communes 
de Bingerville, Port-Bouët, Cocody et Grand-
Bassam. Doublée d’un point de collecte des 
déchets recyclables issus du tri sélectif des 
ménages, l’école devient un maillon essentiel 
de l’économie circulaire et solidaire locale.

Lieu : Côte d’Ivoire  
Marraine : Valentine Motosso 
Dotations : 20 000 euros, 3 000 euros (dotation issue des 
olympiades organisées lors de la convention Achat du Groupe)
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PRIX DU LIVRE 
ENVIRONNEMENT 2022
LA LECTURE POUR SENSIBILISER À LA TRANSFORMATION ÉCOLOGIQUE

La fondation Veolia décerne chaque année le Prix du Livre Environnement à un ouvrage ayant vocation 
à sensibiliser le grand public aux enjeux environnementaux majeurs. Pour cette 17e édition, le choix du jury, 
présidé par le philosophe et professeur Dominique Bourg, s’est porté sur une invitation à repenser la sobriété 
énergétique du numérique et sur une interpellation pour changer notre regard sur les animaux mal aimés.

Décerné le 10 septembre au salon 
de la rentrée littéraire Le Livre sur la Place 
à Nancy, le Prix du Livre Environnement de 
la fondation Veolia a récompensé Guillaume 
Pitron pour L’enfer numérique – Voyage 
au bout d’un like (Les Liens qui Libèrent). 
La mention jeunesse a été remise à Gilles 
Macagno pour Mauvaise réputation 
– Plaidoyer pour les animaux mal aimés 
(Delachaux et Niestlé). Cette 17e édition du 
Prix a mis à l’honneur les meilleurs ouvrages 
de l’année qui nous proposent de repenser 
le fonctionnement de nos sociétés et de nos 
modèles économiques.

Première reconnaissance littéraire nationale 
liée aux grands enjeux de l’environnement, 
le Prix du livre Environnement de la fondation 
Veolia a été créé en 2006 pour encourager 
et promouvoir les écrivains et les maisons 
d’édition qui concourent à sensibiliser le grand 
public aux enjeux majeurs de la planète. 
Le jury est présidé par Dominique Bourg, 
philosophe et professeur émérite à l’université 
de Lausanne, et rassemble des écrivains, 
des spécialistes et des personnalités engagées 
en faveur de l’environnement : Françoise Gaill, 
Patricia Ricard, Marie-Odile Monchicourt, 
Stéphanie Bellin, Thierry Vandevelde, 
Carine Kraus, Gilles Degois, Romain Prudent, 
Fanny Demulier, Yannick Poirier.

Les lauréats et des membres du jury (de gauche à droite) :  
Thierry Vandevelde, Délégué général de la fondation Veolia,  
Gilles Macagno, lauréat de la mention Jeunesse, Dominique Bourg, 
président du jury, Guillaume Pitron, Prix du Livre Environnement 2022  
et Fanny Demulier, responsable du Prix, le 10 septembre 2022, à Nancy.

L’ENFER NUMÉRIQUE  
Voyage au bout d’un like  
de Guillaume Pitron

Guillaume Pitron, journaliste et réalisateur, défend  
« un numérique responsable qui équilibre ses bienfaits  
et ses externalités négatives ». Pendant deux ans, il a traversé 
une douzaine de pays pour réaliser une enquête sur le voyage 
d’un like, qui parcourt en moyenne 15 000 km. « Nous sommes 
accros à nos portables 24 heures sur 24, ce qui impose des 
infrastructures redondantes réparties sur toute la planète.  
D’ici à 20 ans, pour le métavers de Facebook qui créera un 
double virtuel à chacun des 7 milliards d’humains, il faudra 
multiplier par 1 000 notre puissance de calcul et développer 
encore les infrastructures, comme les 500 câbles sous-marins 
actuels qui s’étendent sur 1,2 million de km, ainsi que le 
nombre de mines de graphite, principalement en Chine. Pour 
moi, le numérique est un instrument très utile, qui doit devenir 
responsable en équilibrant ses bienfaits et ses externalités 
négatives », explique l’auteur.

Éditions Les Liens qui Libèrent – septembre 2021 – 352 pages – 21 €

MAUVAISE RÉPUTATION 
Plaidoyer pour les animaux mal aimés
de Gilles Macagno

Pour Gilles Macagno, illustrateur et professeur de Sciences 
et Vie de la Terre en Bretagne, « c’est la connaissance qui 
nous aidera à respecter les animaux mal aimés ». L’auteur 
est parti de cette question : à quoi servent les nuisibles, 
toutes ces « sales bêtes » qui ont pourtant leur importance ? 
Il fait tomber les idées reçues sur les animaux ayant 
mauvaise réputation auprès des êtres humains : loups, 
renards, ours, moustiques, araignées et autres scorpions… 
« Sur un ton humoristique, ce livre explique par exemple 
que le renard et sa réputation de « mangeur de poules » 
se nourrit surtout de campagnols, ce qui est très utile. 
Les humains doivent accepter de laisser un peu de place 
à la nature », conclut l’auteur.

Éditions Delachaux et Niestlé – mars 2022 – 96 pages – 19,90 €
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PRIX DE LA SOLIDARITÉ 
ÉTUDIANTE 2022
DISTINGUER DES INITIATIVES ÉTUDIANTES INNOVANTES ET SOLIDAIRES

Les jeunes, et tout particulièrement les étudiants, manifestent une forte capacité d’engagement. 
Créés en lien avec la direction des ressources humaines du groupe Veolia, les Prix de la Solidarité Étudiante 
récompensent des projets innovants initiés par des associations d’étudiants de l’enseignement supérieur 
en lien avec les grands domaines d’actions de la Fondation.

La fondation Veolia reçoit régulièrement 
des projets d’étudiants. Pour canaliser 
ces demandes tout en encourageant les 
initiatives des associations d’étudiants, 
elle a lancé, en 2008, les Prix de la Solidarité 
Étudiante en lien avec la direction des 
ressources humaines de Veolia. Ils distinguent 
des initiatives innovantes et solidaires 
d’associations étudiantes, en France 
comme à l’étranger. Ces projets s’inscrivent 
dans l’un des trois domaines d’intervention 
de la Fondation. Une dotation est répartie 
entre les associations lauréates, selon les 

besoins de leurs projets. Elles bénéficient 
également de l’appui technique et des 
compétences de marraines et parrains 
issus du Groupe.

En 2022, les Prix de la Solidarité 
Étudiante ont été décernés par Antoine Frérot, 
alors Président-directeur général du Groupe, 
à trois lauréats présents lors d’une cérémonie 
qui s’est déroulée le 3 juin au siège 
d’Aubervilliers. Une centaine de projets 
avaient été reçus. 
Dotation : 20 000 euros

TRI-HAUT POUR L’EVEREST
ENSE3 Grenoble

L’association travaille sur la question des déchets en milieu de haute 
montagne, en particulier sur les voies d’accès au sommet de l’Everest.  
Son objectif est d’organiser la collecte puis la destruction ou le recyclage 
des déchets à Pangboche, dernier village dans l’ascension de l’Everest. 
L’unité de gestion et de traitement des déchets comprendra un incinérateur  
bas carbone (filtre antipollution et système de récupération d’énergie) 
et un système de compostage. Tri-Haut pour l’Everest mise également sur 
l’innovation avec le recours, en projet, à un système de pyrolyse en altitude.

Marraine/Parrain : Danielle Gerentet / Martin Champel

SEMEURS pour KANNDI KARR
ESCD 3A Rennes

En réunissant des étudiants de l’école 3A de Rennes, l’association Semeurs 
entend mener des projets à impact sur son territoire. Elle s’est intéressée,  
plus spécifiquement, au thème de l’hygiène, avec son Kanndi Karr, littéralement 
« laverie mobile » en breton, un utilitaire aménagé avec deux machines à laver  
et deux sèche-linge. L’enjeu est d’offrir aux personnes en situation de précarité 
un service de laverie mobile doublé d’un moment de convivialité et de partage. 
La mairie de Rennes, en France, a autorisé son installation sur la place  
du marché une semaine sur deux, avec des accès à l’eau et à l’électricité.

Marraine : Armelle Perrin-Guinot

PC COUP DE POUCE pour LE PROJET EAU BÉNIN (Prix du Public) 
ESPCI Paris

Avec son projet « Eau Bénin », l’association PC Coup de pouce entend 
améliorer l’accès à l’eau potable dans le village d’Agolèdji, situé sur la commune  
d’Abomey-Calavi, dans le sud du Bénin. Deux forages laissés à l’abandon seront 
réhabilités, des châteaux d’eau et bornes-fontaines seront construits et l’école 
primaire sera raccordée au réseau. Un volet de formation est également prévu  
à destination des femmes qui devraient libérer du temps, n’ayant plus la corvée 
d’eau à assurer quotidiennement. Ces ateliers porteront sur le développement 
d’activités génératrices de revenus pour favoriser leur autonomisation.

Parrain : Emeric Malefant
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PROJETS, PARTENAIRES, 
PARRAINS ET VOLONTAIRES

L E S  P O RT E U R S  D E  P R O J E T S ,  
PA R R A I N S  E T  PA RT E N A I R E S  2 0 2 2

Adada p. 23
Afar-GMV p. 17
Agence nationale sénégalaise d’aquaculture  
(ANA) p. 13
Association de Gestion de la Réserve Naturelle  
de Saint-Martin (AGRNSM) p. 26
Association internationale des maires francophones  
(AIMF) p. 17
Association Leeket Bi p. 17
Association Les Amis Recycleurs p. 27
Association pour un développement durable (Aded) p. 16
BeMed (Beyond Plastic Med) p. 25
Les chiffonniers p. 27
Croix-Rouge Insertion/Vif ! p. 6, 7
Croix-Rouge française p. 5, 6, 7
Les Cuistots migrateurs p. 22
Dicastère pour le service du développement humain  
(Vatican) p. 17
Économie Circulaire 56 (EC56) p. 26
Enjoué p. 21
ENSE3 Grenoble p. 31
Faculté de médecine – Université de Kinshasa p. 16
Fondation du Prince Albert 2 p. 25
Fondation Sorbonne Université p. 25
Fondation Tara Océan p. 24
Grande muraille verte (GMV) p. 17
Médecins Sans Frontières p. 6, 10, 18
Ministère de l’Europe et des Affaires étrangères  
(Centre de crise et de soutien – CDCS) p. 16
Ministère de la Santé publique de la RDC  
(Comité national d’action Eau Hygiène  
Assainissement – CNAHEA) p. 16
Moi Jeu Tri p. 27
Partenariat français pour l’eau (PFE) p. 19
PC Coup de pouce p. 31
Plankton Planet p. 25
Plateforme d’intervention régionale  
Amériques Caraïbes (Pirac) de la Croix-Rouge p. 5
Plateforme Océan et climat (POC) p. 25
Pôle In 49 p. 26
Sahélienne de l’eau, de l’énergie et du bâtiment (Seeba) p. 16
Sebach p. 4, 6
Semeurs p. 31
Solidarités International p. 6, 19
Télémaque p. 23
Territoires zéro chômeur de longue durée p. 20, 21
Université Cheikh Anta Diop de Dakar – Ucad p. 17
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p. 26
p. 26
p. 25
p. 31
p. 27
p. 23

p. 10, 11
p. 19
p. 31

p. 10, 11
p. 22
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p. 20

p. 12, 19
p. 31
p. 27
p. 16

p. 24, 25
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p. 31
p. 19
p. 25

p. 10, 11
p. 10, 11

p. 26
p. 27

p. 16, 17, 19, 24, 26
p. 18, 19
p. 10, 11

L E S  PA R R  A I  N S  E T   
VO L O N TA I  R  E S  V E O L I A F O R C  E

BERCOVICI Clara 
BOLATRE Morgan 
BRETECHER Dimitri 
BURBAN Yoann 
BURGORGUE Katialine 
CHAMPEL Martin 
DEMULIER Fanny 
ENGRÉMONT (d’) Marc 
EYCHENNE Patrick 
FIORAVANTI Antonella 
GERENTET Danielle 
GOGIEN Frédéric 
GOURRAM Salma 
IMBERT Philippe 
LAGRANGE Philippe 
MACHUEL Damien 
MALEFANT Emeric 
MOTOSSO Valentine 
NANA-DWANANG Richard 
NITHART Mathilde 
PÉGLION Marine 
PERRIN-GUINOT Armelle 
POINARD David 
PONT Nicolas 
THÉMEREAU Romain 
THÉVENOT Cédric 
RIBARDIÈRE Carole 
RICCI Nicolas 
VANDEVELDE Thierry 
VERCHÈRE Romain 
VIGNERON-LAROSA Nathalie 
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